
 



Tashi deleg à tous nos membres et lecteurs.  
 
 

Notre petit cahier vous arrive un peu plus tard que prévu cette 
saison 2008.  
 

Les récents événements au Tibet nous ont fort interpellés  car la 
majorité des personnes que nous soutenons sont des tibétains 
ré fugiés en Inde et ont pour la plupart de la famille restée au 

pays.  
 
Beaucoup de nos membres ont marqué à titre personnel leur 

sympathie en allant aux manifestations et en signant les 
pétitions.  
 

Nous esp®rons et prions du fond du cîur quôune issue favorable 
puisse enfin voir le jour pour nos amis tibétains, cela fait 50 ans 
d®j¨é dans lôindiff®rence du monde ! 

 
 

 
 



Amalha dôoctobre 2007 ¨ mars 2008 

 

¶ Les 13 et 14 octobre «  Tibet à Linkebeek  » à la ferme de Holleken, 

en collaboration avec les Amis du Tibet e t la commune de 

Linkebeek, a remport® un beau succ¯s. Lôinitiative de lô®v¯nement 

revient à Geneviève qui a su obtenir une subvention et la gratuité 

des locaux. La réussite de la fête repose sur le dévouement de nos 

membres et de leurs enfants ainsi que de  lô®quipe de la ferme de 

Holleken qui est intervenue tant au montage quôau d®montage. Un 

public nombreux nous a rendu visite, attiré sans doute par le 

programme sur la belle affiche de Pascale  : organisations 

présentes, conférence, méditation, calligraphie , massage, charte 

dôamiti®, film sur les nonnes, sans oublier les enfants et puis le 

buffet ou les repas et les danses tibétaines.  

 

¶ Du 24 au 27 octobre nous étions au Woluwé shopping center. Cette 

année la période qui nous était attribuée suivait de très p rès 

« Tibet à Linkebeek  » et ce fut un peu plus difficile de trouver des 

bénévoles pour assurer une permanence durant quatre jours. On a 

failli annuler mais il est vrai que côest une occasion qui nous est 

offerte gracieusement et cela permet de soutenir no s projets.  

 

¶ Le 2 décembre nous étions invités au centre culturel de Dilbeek à 

lôoccasion de lôexposition sur le Tibet ç Tibet Omzien in Heimwee  ». 

Les quelques heures passées là -bas ont été bien profitables.  

 

 

Fin 2007 et janvier 2008 plusieurs membres et marraines sont parties 

en Inde apportant avec eux des parrainages et dons pour les filleuls 

dans différentes régions.  

 

¶ En novembre Geneviève a rencontré le frère de Tulku Lodoe et 

Lhakey ¨ Bangalore qui y fait des ®tudes dô®conomie. 

¶ En décembre Pascale est  partie à Khordong pour la retraite de 

lampes à beurre apportant le don pour le projet, les parrainages 

pour les jeunes moines et des filleuls au Sikkim.  

¶ En janvier Anne et son mari sont partis visiter le Karnataka 

emmenant avec eux les parrainages pour le s moines de 

Damchosling à Mundgod.  

¶ Encore en janvie r Anne et Caroline ont été à De hradun et ont 

rencontré quasi tous les filleuls et filleules de cette région.  

 

Toutes ces marraines ont ramené des dessins et petits cadeaux ou 

cartes de la part des filleuls  pour leurs parrains. Nous tenons vraiment 

à remercier tous ces membres qui ont distribués des parrainages. Cela 

permet non seulement dôall®ger les frais de lôassociation mais surtout 

de v®rifier, gr©ce ¨ un contact personnel, lôopportunit® des parrainages 

voire même de détecter de nouveaux besoins.  



¶ En février 2008 Marie -Christine sôest rendue ¨ Delhi et ¨ 

Dharamsala.  

 

« Jôai vu Tsenam, son ®pouse et ses trois fils cadets ¨ Delhi. Ils vont 

bien et tiennent toujours ce petit magasin dans le camp tibétain. 

Am alha a fait cette fois -ci une avance sur deux parrainages. Jôai 

rencontré ensuite la maman et le frère de  Lhakey parrainés par Nicole 

et Eric. Ils se débrouillent tant bien que mal depuis le décès du mari 

lôann®e derni¯re. 

 

Jôai attendu quelques jours avant de monter à Dharamsala car il y 

faisait tr¯s tr¯s froid. Une fois l¨, jôai rencontr® en premier Dawa 

Tsamchoe toujours aussi serviable et ses deux enfants. Le beau petit 

Tenzin Namdrol, parrainé par la famille Thurion ïMinette, a 9 ans ½. Il 

travaille bie n ¨ lô®cole et remporte des troph®es pour le chant et le 

sport.  

 

Ensuite, cô®tait Dopa qui nôest plus parrain® actuellement et vole de 

ces propres ailes. Il est webmaster pour un journal tibétain et 

traducteur de textes pour un journal népalais. Il se débr ouille plutôt 

bien mais aimerait tant retourner au Tibet pour aider ses parents âgés. 

Hélas les tous derniers événements dans son pays natal rendent son 

projet irréalisable, du moins pour le moment.  

 

Avec Dopa jôai lou® 

un taxi pour aller voir 

la «  Jamyan g Choling 

Nunnery  » qui se 

trouve dans la 

campagne 

environnante de 

Dharamsala, un lieu 

propice ¨ lô®tude, la 

prière et la retraite.  

Nous avons pu visiter 

les bâtiments 

entourés de champs 

et au loin de 

montagnes.  Les 

nonnes suivent un 

cursus de dix -sept a nn®es dô®tudes comme les moines Gelugpa.  En 

dehors des classes, elles sôoccupent dôun potager et des vaches qui 

leurs donnent du lait.  Amalha a trouvé en 2007 quatre parrainages 

pour ces petites nonnes.  Lors de ma visite, nous étions encore dans la 

prem ière partie du nouvel an tibétain, et la plupart des nonnes étaient 

parties au Temple du Dalai Lama à Mc Leod Gandj car Sa Sainteté y 

donnait des enseignements et pri¯res.  Jôai pris rendez-vous à une 

date ultérieure avec la secrétaire des parrainages.  No us avons 



toujours 25 nonnes de différents âges à parrainer dans cette 

institution et cela vaut vraiment la peine de leur venir en aide.  

 

Ensuite nous nous sommes 

rendus ¨ lôinstitut 

Norbulingka où nous 

parrainons actuellement 

trois apprentis artistes que 

nous avons pu rencontrer 

dans leurs ateliers de 

travail.  Jôai vu aussi Tashi 

Phuntsok, lôex-filleul de 

Mado qui a terminé ses 

®tudes lôann®e derni¯re et 

est actuellement engagé 

comme ®b®niste au sein de lôinstitution o½ les commandes du monde 

entier pour lôartisanat traditionnel ne manquent pas. 

 

Cet institut a pour mission de préserver tous les arts et artisanats du 

Tibet et forme des apprentis. Je fus informé par la nouvelle secrétaire 

des parrainages quôen 2007, la direction a chang® le nombre dôann®es 

dô®tudes de tous les cours.  Dor®navant les ®l¯ves font trois ann®es de 

formation de base suivies 

dôann®es dôapprentissages 

rémunérés, aboutissant à 

un emploi au sein de 

lôinstitution pour la plupart.  

Pour les parrains et 

marraines qui soutiennent 

un élè ve cela veut dire que 

leur parrainage ne durera 

pas plus que trois ans et 

quô¨ terme ils pourront 

reprendre éventuellement 

un nouvel engagement ou 

y renoncer.  

 

Comme nous nô®tions pas loin de Nyingtob ling, jôai ®t® apporter les 

200 euros que nous avions r écolté depuis 2006 pour cet institut qui 

abrite une trentaine dôenfants handicap®s. 

 

De retour ¨ Mc Leod Gandj, jôai rendu visite ¨ Nawang Tsundue (filleul 

de N. Jeanson). Il a treize ans et se porte bien, son papa déjà âgé 

môavait pr®par® un repas v®g®tarien dans sa petite maison en tôle 

ondul®e. Comme ils ne parlent pas lôanglais notre conversation ®tait 

assez limitée  !  

 



Dans la rue jôai eu la chance de 

rencontrer Tenzin Nindje (filleul de S. 

Smit) avec sa famille ainsi que 

Tenzin Tsepal (G. Morero) et s es 

parents. Cela fait déjà pas mal 

dôann®es quôils sont tous deux 

parrainés.  

 

Actuellement ils sont pensionnaires 

en semaine au TCV où ils bénéficient 

de la gratuit® de lôh®bergement, ce 

qui nous permet de maintenir leur 

parrainage ¨ lôaide de base.  Ils ont 

bien grandi et Tsepal est toujours 

aussi espiègle.  Un autre jour je me suis rendue toujours accompagné 

de Dopa au Home n°2 où la famille de Tserin Dorje et Wangmo vivent.  

Nos deux filleuls y ®taient et jôai constat® que Tenzin Dawa est une 

grande jeun e fille (M -J. Ninove et C.Georgy) et que le petit Tenzin 

Palden a encore grandi (C. et J. Hamel).  

 

Anne Leulier sôest propos®e dôaider la grande sîur Pema Chodron qui 

avait perdu son parrainage en 2006.  Elle fait des études de 

journalisme et aurait encore  besoin de +/ -  50 euros par mois durant 3 

ans.  

Et puis Gabou, lôex prisonnier politique, qui a ®t® jadis durant 22 ans 

dans les prisons chinoises, avant de fuir et de vivre paisiblement dans 

une petite maison en tôle ondulée. Il se fait vieux mais garde un e fière 

allure. Je lui ai remis une petite donation de la part de Mado, sa 

marraine  ; qui lôa rendu heureux. 

 

Une après -midi je me suis rendue au Mentse Khang où vit Dorjé, le 

couturier et sa famille.  Le fils Tenzin Tayé a 11 ans maintenant (M. 

Vandelanno ote).  Son grand fr¯re sôest mari® et a une petite fille de 

quelques mois.  Il peint des thankas dont jôai fait quelques photos pour 

les montrer sur notre site dôAmalha, afin de les aider.  A mon retour, le 

bébé a trouvé une marraine.  

 

Dopa môa aussi pr®senté une petite 

fille de 7 ans pour un parrainage et 

nous avons aussi trouvé grâce à la 

famille Doom.  

 

Avec toutes ces visites je nôai eu 

quôune journ®e de libre pour 

assister aux enseignements des 

« Jataka  , vies antérieures du 

Bouddha  » que Sa Sainteté d onnait 



aux 10.000 moines, nonnes et laïques.  

 

Cette année un grand maître de la lignée Nyingmapa nous a quitté.  

Mingling Trichen Rimpoche résidait dans son très beau et grand 

monastère de Mindroling à Clement -Town où nous avons par ailleurs 

quelques fille uls.  Jôai donc quitt® Dharamsala plut¹t que pr®vu pour 

pouvoir me recueillir avec les lamas et moines dans le grand temple où 

lôon avait plac® le d®funt Ma´tre.  Jôavais la grande chance que Sa 

Sainteté le Karmapa y était aussi venu faire des prières.  Co mme mon 

s®jour ®tait assez court je nôai pas eu lôoccasion de voir tous nos 

filleuls qui sont assez nombreux dans cette r®gion.  Jôai cependant 

rencontré le papa de Nawang Samten (L. Zimmermann) dont nous 

allons aussi parrainer la grande fille qui veut dev enir infirmière.  Cette 

famille sôest install®e dans le camp tib®tain lôann®e derni¯re pour avoir 

une meilleure opportunit® dôemploi.  Cette colonie se porte assez bien 

car partout on peut voir que les maisons sôagrandissent et 

sôembellissent. 

 

Tashi le pa pa de Nawang Samten sôest achet® une vieille voiture et fait 

le taxi et des livraisons. Un appentis à deux pièces attenant à une 

grande maison leur sert dôhabitation et heureusement ils ont un jardin 

autour. Quasi toute cette famille souffre de diabète et lôaide pour leurs 

enfants nôest pas un luxe !  

 

Jôai aussi rencontr® le Lama Sonam Tashi (A. Demey) pour qui jôavais 

apporté le parrainage et le lama Tsewang Sonam qui réside au 

monastère de Mindroling.  Ce dernier a terminé ses études et donne 

classe aux p lus jeunes moines.  

Il est aussi surveillant dans un dortoir de moines.  En compagnie de 

Tashi comme chauffeur, Lama Sonam et Andrea, une amie allemande 

rencontré là, je suis allée à 

Rishikech, ville hindoue au bord 

du Gange.  Phurba Tsering 

nous y attenda it pour visiter la 

ville et montrer sa chambre 

dô®tudiant, son coll¯ge et 

université.  Phurba y poursuit 

des études de science politique, 

généreusement parrainé par 

Jacqueline H. jusque fin mai 

2008 et dont il attendait la 

visite du 29 /2 au 15/3.  

 

De reto ur ¨ Dehradun jôai vu aussi Changchub Chodron (M. Dujardin) 

qui ®tait venue voir le Karmapa avec sa maman. Elle nôa toujours pas 

trouvé de travail et aide sa maman en attendant  ».  

 

 



 

Il y a eu bien sûr, comme chaque année, la tenue de lôassembl®e 

générale . En voici le résumé fait par le trésorier.  

 

A lôassembl®e g®n®rale du 19 mars 

2008, les comptes de lôassociation 

étaient présentés aux membres 

effectifs. I l en r®sulte que lôaide 

globale aux r®fugi®s tib®tains sôest 

élevée à 20.3 00 ú en 2007.  Ceci sous 

la forme de parrainages (17.400 ú), 

de dons (400 ú) et du projet 

Khordong (2.500 ú).  La provision 

pour le projet «  Accumulation  » 

atteignait quant ¨ elle 1.400 ú.  Le 

projet dôam®lioration de la cr¯che ¨ 

Ravongla r®colte 680 ú, dont une 

moiti® de dons tandis que lôautre 

provient de la vente des photos 

encadrées de Jeroen.  

 

Et si vous souhaitez plus de détail, le trésorier se tient à votre 

disposition.  Par ailleurs, lôassembl®e g®n®rale a pris acte de la 

démission de Pascale Hubert  et le  refus de la déductibilité fiscale des 

dons par lôadministration.  On essaiera ¨ nouveau plus tard. 

 

 

Vous trouverez ci -après les petits reportages de deux de nos membres 

partis en Inde et ayant rencontré certains de nos filleuls.  

 

 

Visite à Mundgod  

 

Ce mois de janvier Didier et moi, nous nous sommes offert un peu de 

bon temps en Inde du Sud.  Jôen ai profit® pour rencontrer Ngawang 

Sangpo, le moine que je parraine à Mundgod.  Nous correspondions 

déjà par e -mail depuis deux ans.  Mais pouvoir se renco ntrer est une 

très grande joie.  

 

Après avoir cherché quelque 

peu lôemplacement du 

monast¯re, enfin jôaper­ois 

Ngawang nous faisant de 

grands signes.  Lôaccueil est 

plus que chaleureux.  Le 

tchaï (thé indien au lait et 

aux épices) coule à flot.  

Nous somme s vite rejoints 



par le professeur dôanglais venant ¨ la rescousse de Ngawang dont 

lôanglais est en cours de perfectionnement. 

 

Lôendroit est tr¯s paisible.  Il ne se compose pour lôinstant encore que 

des logements des moines et de lô®cole (car ¨ part le professeur 

dôanglais, deux moines adultes, il nôy a que des moines enfants, la 

plupart venant de familles pauvres).  

Lôemplacement du temple du monast¯re est pour lôinstant vide. 

Ngawang espère pouvoir trouver des fonds pour le construire. Les 

pujas se font d onc dans une petite pièce attenante aux logements.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


